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LETTRE DATSR DU 20 JANVIER 1975, ADRESSEE AU SECRETAIRE GENERAL 
PAR LE REPRESENTANT PERMANENT DE CHYPRE AUPRES DE L'ORGANISATION 

DES NATIONS UNIES 

J’ai l'honneur d'appeler votre attention w.w la grave situation qui r&ne 
ii Chzm-e par suite du changement d’attitude du Gouvernement britannique, qti a 
accédé aux demandes arbitraires turques tendant à obtenir le transfert des réfU.& 
chypriotes turcs des bases britanniques vers l.a Turquie, d’os ils seront 
probablement transfér& dans la partie septentrionale de CIeprc, actuellement 
SOUS le contrôle des forces d'invasion turque, La position du Gxwernwent 
britannique sur cette question - notsmment en sa qun;iite de garant de l’indépendance 
et de Ls inté&rité territoriale de Chypre en vertu du Trtité de garantie de 1960 - 
avait été, comme cela est lggitïme, de résister à un tel acte illégal en tant que 
mesure politique tendant au partage de l'île, ce 8: quoi le Royaume-Uni ne Voulait 

sans doute pas être partie, Le changercent inattendu de la position du Gouvernement 
britannique crée donc dans 1’ île un bouleversement lourd de conséquences, qui ne 
peut qu’entraver très gravement tous les efforts a6pi0yéS pour parvenir à une 
EdutiOn juste et pacifique par la voie de négociations, 

Il est à la fois tragique et ironique qu’slors que la Turquie viole OuW+?meIl t 
les ~6sOlUtiOns du Corxeil de sécurité et de l’Assemblée g&ér~~e - prévoyant le 
retour dans leurs foyers et leurs terres de 180 000 Chypriotes grecs déplacgs - en 
prbtendant que leur application devrait faire l'objet de négociations, elle cherche 
dans le même temps, en contradiction flagrante avec le principe des négociations, 
a forcer le transfert de la population chypriote turque vers le nord, 03 elle 

usuw=a les foyers et les terres des Chypriotes grecs expül.s& dc force afin de 
créer un fait accompli illegal, le partage de l’île, en pr6jugt:ant ainsi ïes 
r6sU.l.tatL; des négociations et les vidant de toute sipification et de tout objet. 

Il convient de noter en o&re que, selon des t6moignaqes digws de foi et 
ob j e ct i fs , nombre de Chypriotes turcs qui doivent être trnrisf6r6s vers le nord SOIl’t 

soumis 3 des pressions de la psrt de leurs dirigeants, alors qufils p&fércrnicnt 
retour-ner dans leurs foyers et reprcndrc leurs occupations. 



Je dois donc &ver une protestation categorique et Energique contre 
168 faits eww?ntioxW%, et je vous prie de prendre toutes mesures néceosakes 
en vue de mettre un terme à cette grave 6volution vers la catastrophe que serait 
le partage de l’Île et vers une nouvelle d&&ioration dangereuse de la 
situation à Chypre qui slensuiv&t. 

A cet égard, je me réfère a ma lettre du 6 janvier 1935 (S/11%6) relative 
au retour dans leure foyers et terres légitimes 9 grâce à lgapplication des 
réeolutions pertinentes de 1~0rganisation des Nations Unies, des. ChypriOteS grec3 
déplac6e. La Situation, telle qutelle 5e présente actuellement t exige de votre 
part des mesure8 promptes prises en application des disposition8 de la 
résolution 365 (1974) du Conseil de sécurité, dans le cadre d’ uu effort rdsolu 
tendant à cwàurer L1équilibre et l’harmonie requis pour pouvoir progresser d’utle 
manière libre qt positive dans les n&ociatione viaant à la réalisation de 
1 ‘objectif gén&al,ement souhaité, qui est une solution juste, pacifique et 
viable du problème. 

Je VOUB serais reconnaissant de bien vouloir faire distribuer le tetie de la 
présente lettre comme document du Conseil de 68curité. 

L’ &.ùbassadeur , 

HeprGeentant permanent de Chypre 
auprès de l’Organisation des 
Nations Unies, 

( Simé ) Zenon ROSSIDES 
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